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L’actuel entraineur de
Kotoko de Lavié vient de
lancer une bombe qui ris-
que de faire d’énormes dé-
gâts. L’ancien entraineur
d’Unisport de Sokodé es-
time en effet que ses
joueurs ont été corrompus
par, probablement l’équipe
adverse, ce qui explique la
débâcle de 4-1 subie à do-
micile samedi dernier. A
priori, le coach de Kotoko
devrait plutôt recevoir des
félicitations pour son cou-
rage. Mais pourquoi n’avait-
il pas lancé l’alerte dès qu’il
a eu vent de l’information ?
Pourquoi avoir aligné cer-
tains joueurs soupçonnés
de compromission ?  Le fait
de le dire après sa défaite
sème la confusion dans les
esprits. Actuellement, per-
sonne ne sait s’il le dit preu-
ves à l’appui où c’est une
manière de justifier la

Comment ça va ?
Voilà l’Ivoirien qui est

venu damer le pion à
Akanga Raouf et ses cama-
rades lors du 26e tour cy-
cliste du Togo. Depuis sa
victoire dans les plateaux
de Danyi lors de la première
étape, il a pris la tête du
classement général pour ne
plus la lâcher. Malgré les
attaques et autres échap-
pées lors de ce tour, il est
resté en tête jusqu’à la bou-
cle finale à Lomé. Il a donc
coiffé au poteau les Fran-
çais, Belges, Hollandais et
surtout Burkinabé qui ont
l’habitude de régner sur ce
tour en despote absolu. Fé-
licitation donc à Issiaka
Cissé pour cette bravoure

Généralement, lorsque
les braqueurs réussissent
leur coup, le premier mis
en cause est le Colonel
Yark Damehan, ministre de
la sécurité de son état.
Alors, lorsque les forces de
sécurité arrivent à déjouer
un coup des braqueurs, le
premier à récolter les fruits
devrait être le Col. Yark
Damehan. En effet, les élé-
ments du ministre de la
Sécurité et de la Protection
civile, ont mis en déroute
les braqueurs qui avaient
voulu dépouiller un Liba-
nais en plein midi la se-
maine dernière.  Croyant
l’opération quasiment réus-
sie, leur plan a été contra-
rié par le Groupe d’inter-
vention de la police natio-
nale (Gipn), une unité
d’élite de la police togolaise
créée pour répondre au défi
lancé par ces bandits de
grand chémin. Les forces de
police et de gendarmerie

Un supporter islan-
dais avait réservé tout un
avion de la compagnie
luxembourgeoise Luxair
pour pouvoir assister au
8e de finale Islande-An-
gleterre qui se tient ce
lundi à Nice.

Depuis que l’équipe
islandaise a accroché le
match nul (1-1) contre le
Portugal, c’est la folie en
Islande. Une folie confir-
mée ce mercredi, lorsque
le pays s’est qualifié pour
les huitièmes de finale. 

Selon l’AFP, les Islan-
dais «ont abandonné toute
mesure, et presque tout in-
térêt pour le reste (…) On ne
parle plus que des exploits
de l’équipe nationale».

Alors, pour assister au
match contre l’Angleterre
qui s’est tenu à Nice, un
supporter n’a pas hésité à
louer un Boeing 737.

«J’ai loué un avion pour
180 passagers pour aller à
Nice en France», écrit sur
Facebook Gretar Sigfinnur
Sigurdarson, qui est aussi
joueur de foot.

«Ce sera un aller-re-
tour sur la journée. Nous
partirons tôt le matin et re-
viendrons le soir, juste
après le match», poursuit-
il.

Généreux, il propose à
d’autres supporters de
prendre part au voyage,
pour la modique
somme de... 940 euros.

nième défaite de son club
scotché à la dernière place
du classement  avec 4
points. Jules Koudjodji est
condamnable pour avoir
dénoncé tard cette suppo-
sée corruption. Nous avise-
rons lorsque les enquêtes
vont éventuellement lui
donner raison.
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ont déjà mis hors d’état de
nuire plusieurs réseaux de
malfaiteurs, et le Gipn dé-
sormais est là pour leur
donner le coup de grâce.
C’est donc l’occasion d’en-
courager le Col. Yark dans
cette lutte sans merci con-
tre les déviants sociaux qui
ont décidé de troubler le
sommeil des paisibles ci-
toyens.

FAIT DIVERS

devant l’adversité. Il revient
aux Togolais de le copier
pour redonner au cyclisme
national ses lettres de no-
blesse.
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Lisa Lee, une citoyenne d’Ashington (nord de l’Angle-
terre), a poussé son petit ami hors du lit à cause de ses ron-
flements. En allumant la lumière au réveil, elle a découvert
le corps sans vie de Lewis Little. Ce jeune homme de 25 ans
souffrait du syndrome de Brugada, indique The Sun.

Le syndrome de Brugada est une maladie rare caracté-
risée par une atteinte cardiaque. Il se traduit généralement
par une accélération du rythme cardiaque (arythmie). Cette
intensification du rythme cardiaque peut se traduire par la
présence de palpitations et d’évanouissements. Elle peut
parfois être létale.

«Son visage était tout mauve»
C’est le calvaire subi par Lewis Little (25 ans). La nuit de

son décès, à cause de ses ronflements, il avait été poussé
hors du lit par sa petite amie.

«Au réveil, j’ai senti que les draps étaient humides. J’ai
rapidement compris que quelque chose clochait. J’ai allumé
la lumière. Son visage était tout mauve. Il ne respirait plus»,
se souvient Lisa Lee dans The Sun.

«C’est un tueur silencieux»
En urgence, Lisa Lee a appelé l’ambulance mais il était

déjà trop tard pour son compagnon. «Sa mort a officiellement
été déclarée à l’hôpital. Sa disparition a vraiment ruiné ma
vie, et celle de notre fils Tyler.»

Lisa Lee, 25 ans, a lancé une pétition pour aider les
personnes souffrant du syndrome de Brugada. «Un
défibrillateur aurait pu sauver la vie de mon petit ami. Ce
syndrome est un tueur silencieux. Je veux juste attirer l’at-
tention pour empêcher une nouvelle tragédie», conclut-elle.

*Le syndrome de Brugada est une maladie génétique
rare caractérisée par un sus-décalage du segment ST au
niveau des dérivations précordiales droites V1, V2 et V3, et
un aspect de bloc de branche droit à l’électrocardiogramme
associés à un risque élevé d’arythmie ventriculaire pouvant
entraîner syncope et mort subite, sur un cœur
structurellement sain. La transmission se fait sur un mode
autosomique dominant et la pénétrance est variable. Des
mutations génétiques entraînent des anomalies au niveau
des canaux ioniques. L’âge moyen du premier épisode cli-
nique est de 40 ans, avec une forte prédominance mascu-
line. La prévalence estimée est d’environ 1/1000 dans les
pays asiatiques, probablement plus faible ailleurs. Le pro-
nostic est grave chez les patients présentant des symptômes
et la mort subite peut être prévenue par la pose
d’un défibrillateur automatique.
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Ils étaient partis pour profiter de la douceur de la Côte
d’Azur en hiver,   quatre touristes tchèques ont eu la sur-
prise d’atterrir à Nis, une ville industrielle du sud de la
Serbie, région déshéritée de ce pays des Balkans.

Raté! Attirés par les prix très compétitifs proposés par
une compagnie pour des vols «low cost» depuis Bratislava
en Slovaquie pour des week-ends prolongés à Nis, ces qua-
tre personnes ont confondu les deux villes, distantes de
1.500 kilomètres.

«Je peux confirmer qu’ils ont atterri à Nis et s’apercevant
de leur erreur, ils ont loué une voiture et immédiatement pour-
suivi leur voyage en direction de l’aéroport de Sofia» en Bul-
garie, à 150 km, a indiqué à l’AFP une source aéropor-
tuaire serbe qui confirmait des informations de la presse
locale. Troisième agglomération du pays avec quelque
250.000 habitants, Nis abrite notamment une importante
industrie du caoutchouc et de fabrication de cigarettes. Pas
vraiment le paysage qu’on s’attend à admirer depuis la pro-
menade des Anglais...

ParParParParPartis pour passer untis pour passer untis pour passer untis pour passer untis pour passer un
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NUMÉROS UTILES
CHU Tokoin
CHU Campus
Commissariat Central
Sûreté Nationale
Sapeurs pompiers
Gendarmerie
Police secours
Renseignement

22 21 25 01
22 25 77 68
22 25 47 39
22 21 28 71

118 ou 22 21 67 06
172 ou 22 22 21 39

117
119
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Détournement à grande échelle à la BPEC Baguida 

avait pris la clef des
champs alors qu’elle était
en réunion de crise avec
ses supérieurs hiérarchi-
ques. Dans un communi-
qué publié par notre con-
frère le MEDIUM en date
d’hier, la BPEC somme
Mme Adjogblé de regagner
son poste dans « 48 heu-

En effet, dans un com-
muniqué rendu public, la
direction générale a
sommé la dame (auteur
présumé du détourne-
ment de la concussion)
d’un ultimatum de 48
heures qui prend fin
aujourd’hui, faute de quoi
des actions gigantesques
seront prises à son encon-
tre. Pourvu que cela ne
soit pas médecin après la
mort. Cette réaction tar-
dive de la direction géné-
rale suscite des interroga-
tions, voire des inquiétu-
des. Pourquoi avoir at-
tendu 4 bon mois avant de
pondre un communiqué ?
La dame a-t-elle bénéficié
d’une complicité ou d’une
protection au niveau de la
direction générale? Pour-
quoi la direction générale
nous avait répondu qu’elle
« n’a aucune information
à vous donner » ?

Suspectée de détour-
ner la somme de 50 mil-
lions à l’agence de la Ban-
que populaire pour l’épar-
gne et le crédit (Bpec) dont
elle est la responsable,
dame Nicole Afi Adjogblé

BPEC de lui donner la
moindre bribe sur l’acte
délictueux. « Le Dg n’a
aucune information à vous
donner sur cette affaire de
détournement de fonds
que vous évoquez » nous
avait répondu l’assistante
du Dg. Et pourtant
aujourd’hui, la direction a
fini par se rendre compte
de la gravité des faits et a
publié un communiqué
laconique qui fait croire à
l’opinion publique que la
dame a juste abandonné
son poste. Or en réalité le
communiqué n’a pas sti-
pulé les vrais griefs que la
direction reproche à la
dame.  Heureusement que
l’information est tombée
dans les oreilles de votre
journal. En réalité, dame
Nicole Afi E. Adjogblé a fuit
avec une coquète somme
de 50 millions, certaine-
ment, l’épargne des pau-
vres clients de la Banque
populaire pour l’épargne et
le crédit.

De quoi est-il ques-
tion au juste ?

Pour rappele, suite à
des anomalies constatées
dans les comptes de
l’agence de Baguida dont
elle est la  première res-
ponsable, Mme Addjogblé
avait été convoquée à don-
ner des explications à sa
hiérarchie au cours d’un
conseil de crise à la direc-
tion générale de la BPEC-
SA.  Pour se soustraire de
la vigilance de ces der-
niers, elle avait usé de
subterfuge en prétextant
qu’elle devrait aller satis-
faire à ses besoins physio-
logiques avant de sortir

res ».
 La vérité finie tou-

jours par se dévoiler tôt ou
tard a- t-on l’habitude de
dire. Alors que depuis fé-
vrier,  notre rédaction avait
déjà donné l’information.
Mais curieusement, elle
s’est heurtée à un refus de
la direction générale de

des locaux de la banque et
de prendre la clef des
champs en montant illico
presto sur un taxi moto
pour une destination in-
connue . Alors que tout le
monde l’attendait pour la
justification des manques
constatés dans les caisses
de son agence à Baguida.
Pour ne pas éveiller les
soupçons, elle a dû laisser
son sac à main et sa voi-
ture de marque Hyundai
de couleur bleue  imma-
triculée 8543 AP sur le
parking de la direction gé-
nérale.

Prendre des mesures
urgentes

Heureusement que la
presse veille au grain et
attirera l ’attention des
pauvres épargnants sur-
tout togolais sur le fonc-
tionnement et la crédibi-
lité et la fiabilité des ins-
titutions financières par
les temps qui courent aux
fins d’éviter toute surprise
désagréable. Il n’est pas
superflu de rappeler que si
de pareilles concussions
et détournements se pas-
sent dans les institutions
financières, cela pourrait
amener nos banques à
mettre la clef sous le
paillasson avec des consé-
quences incalculables.
C’est pourquoi, il urge que
des mesures drastiques
soient prises au niveau de
la direction générale de
BPEC afin de palier toute
éventualité préjudiciable
aux clients. En tout cas,
Dounia veille au grain.

Affaire à suivre.
Joachim Loko

étant leur propriété, l’occupation anarchi-
que par certains propriétaires terriens de
réserves administratives ou encore la pro-
blématique relative au principe de la pres-
cription acquise déclarée par les juridic-
tions comme non applicable en matière
coutumière entrainant des expropria-
tions. Et cette liste n’est pas exhaustive.

Le gouvernement entend favoriser
une approche participative qui implique
tous les acteurs clés afin d’aboutir à un
consensus sur une législation adaptée
aux réalités du Togo.

Ce forum de 4 jours est le fruit de ré-
flexions initiées depuis quelques années.
L’objectif est définir les contours d’un ca-
dre juridique qui s’inspire des pratiques
locales et étrangères pour une meilleure
gouvernance foncière ambitieuse et vo-
lontariste.

Source : republicoftogo.com

POLITIQUE
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La réforme du secteur foncier est en
marche. La route est longue et pavée
d’obstacles, mais les pouvoirs publics sont
déterminés à rafraichir des textes désuets
cause de nombreux litiges et de l’engor-
gement des tribunaux.

Le Premier ministre Komi Selom
Klassou a ouvert hier mardi les travaux du
premier forum national du foncier en pré-
sence de 250 participants. Des représen-
tants de la chefferie traditionnelle, des
ministères concernés, de l’institution ju-
diciaire, des professionnels de l’immobi-
lier, des notaires, des collectivités territo-
riales et des partis politiques, notamment.

‘Toutes nos villes, avec en tête Lomé
(…) sont devenus des zones à forts enjeux
fonciers, celles où les spéculations fon-
cières à la fois urbaines et agricoles, les
tensions et conflits communautaires liés
à la terre deviennent inquiétants. (…) La
complexité et les difficultés d’application
d’une législation foncière surannée, sur
fond de pratiques parfois illégales et op-
portunistes, la méconnaissance des règles
de droit, la difficile cohabitation du sys-
tème coutumier et du droit moderne ont
mis en exergue l’insécurité foncière dans
notre pays’, a rappelé le chef du gouver-
nement.

Il a cité de nombreux exemples
comme les ventes multiples, la spoliation
foncière, la falsification des titres de pro-
priété avec un dysfonctionnement des ins-
titutions administratives, les contesta-
tions liées à un immeuble immatriculé par
des tiers acquéreurs, se trouvant sur un
domaine reconnu judiciairement comme

Dounia le Monde dans sa parution N546  avait déjà tiré sur la sonnette
d’alarme depuis le 08 février dernier sous le titre de « Scandale : Détourne-
ment de 50 millions à  l’agence de la  BPEC de Baguida Suspectée, Mme Nicole
Adjogbli chef d’agence de Baguida, prend la fuite

. Un silence coupable du Dg Lassus-Lalanne ». Mais la direction générale
à l’époque avait feint d’ignorer la gravité de l’acte par l’auteur présumé du
scandale. Mais aujourd’hui, le temps a fini par donner raison à votre hebdo-
madaire dans ses investigations.

« La Banque Populaire pour
l’Epargne et le crédit (BPEC-SA),
ayant son siège social au 23 ave-
nue Kleber DADJO, invite Ma-
dame ADJOGBLE Afi Enyonam
épouse AMOUSSOU-KPAKPA,
chef de son Agence de Baguida
à reprendre son poste de travail
qu’elle a abandonné depuis le
25.01.2017 dans un délai de 48
heures à compter de la présente
parution. Passé ce délai, la
BPEC-SA prendra toute décision
appropriée à son encontre »

Source : LE MEDIUM

Communiqué de la
BPEC-SA
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Le stade omnisport de Lomé, terrain basket a été pris
d’assaut le 14 avril dernier par des milliers de fidèles de
l’Eglise,  Ministère international Jésus an Action (MIJA)
pour une séance de prière en faveur de la paix au Togo.
Cette grande célébration a été placée sous le thème : « Les
stratégies d’arrestation de Jésus ». Les fidèles réunis
autour de leur prophète et  pasteurs ont mis à profit ce

bien construite qui avait des
couloirs souterrains où les
esclaves arrachés à l’affec-
tion de leurs parents et amis
sont entreposés ou gardés  et
vendus aux négriers qui les
acheminaient ensuite dans
les plantations de café et de
canne à sucre dans   les
Amériques. Selon le guide,
le conservateur du site les
esclaves sont contrains de
rentrer dans les couloirs
souterrains et restent ac-
croupis ou assis (impossible
de se mettre debout) pen-
dant une à deux semaines
parfois, privés de nourritures
pendant des jours, dans une
moiteur indescriptible.  En-
suite ils sont sortis par une
ouverture qui débouche di-
rectement sur l’océan. Avant
le voyage de non retour, les
esclaves font le tour d’un
puits dénommé « Gato
voudo »  où ils suivent un der-
nier rite. Leurs pieds sont
lavés et ils tournent autour
de ce puits comme pour dire
« adieux » à leur terre natale
avant d’être acheminés par
bateaux pour le nouveau
monde.

Tour à tour,  les jeunes
ont fait la difficile expérience
du souterrain. Ces quelques
mètres à travers les issues
ont révélé  les traitements
dégradants, mieux les humi-
liations et violations de leur
dignité.  L’émotion et le re-
cueillement étaient au ren-
dez-vous car l’expérience
était si  amère que ces jeu-
nes se sont interrogés sur ce
qu’à pu pousser des hommes
à infliger de telles sévisses à
leurs semblables.

Après cette émouvante
visite de la maison des escla-
ves, sous la conduite du pré-
sident par intérim de la JAD
Agoè-centre et le diacre
Kokou Kasségné, le groupe est
allé constater l’érosion cô-
tière, l’avancée de la mer sur
la terre. L’océan grignote 5 à
10 mètres de rivage chaque
année et les 50 kilomètres du
littoral togolais sont concer-
nés. Plusieurs villages côtiers
sont confrontés à ce phéno-
mène de l’érosion côtière, ce
qui mettra déjà rude épreuve
l’existence de certains villa-
ges d’ici quelques années, des
villages qui se voit petit à pe-
tit engloutir par les eaux.

Ils étaient aussi plu-

Journée récréative et d’excursion de la JAD

     La jeunesse de l’Eglise des AD/Agoè-centre sur les
traces des vestiges de l’esclavage

La jeunesse de l’Eglise des Assemblées de Dieu
(JAD) Agoè Centre a organisé lundi dernier une jour-
née récréative et d’excursion sur Agbodrafo  pour  tou-
cher du doigt les vestiges de la maison des esclaves,
notamment les réalités qu’ont vécues les esclaves  ven-
dus aux négriers pour le voyage de non retour dans
les Amériques.

sés telles des marchandises.
Ce site laissé jadis à l’aban-
don est réfectionné et sert de
site touristique pour quicon-
que veut s’imprégner des réa-
lités de cette tragédie hu-
maine qui s’est déroulée sur
les côtes togolaises entre le
dernier quart du XVII ème
siècle et la fin du XIX ème siè-
cle.

Il faut noter que c’est en
2007, soit 200 ans après
l’abolition de l’esclavage  que
ce site a été officiellement
reconnu comme patrimoine
mondial de l’humanité par
l’Unesco. L’inauguration
avait été faite par le prési-
dent Faure Gnassingbé  lors
de la visite officielle M.
Koichiro Matsuura, le Direc-
teur général de l’Unesco sur
les vestiges de l’esclavage  à
Adjodrafo. C’est une maison

Profitant du long week-
end pascal, environ 120 jeu-
nes de l’Eglise des Assemblée
de Dieu (AD) temple Jéhovah
Shalom d’Agoè Centre, aux-
quels sont venus s’ajouter
certains de leurs frères et
sœurs de l’Eglise des AD de
Lomé II et de Agoè-Adjougba,
ont organisé une sortie ré-
créative qui les a conduit à la
maison des esclaves
d’Agbodrafo. Sur le site, et
avec l’aide du guide, les jeu-
nes ont pu s’imprégner des
réalités de la traite négrière
et les souffrances infligées à
ces derniers par les négriers.
C’était dans une ambiance
pleine d’émotion, surtout que
tour à tour, ils ont pu faire eux
même cette expérience en
descendant dans les cages
souterraines dans lesquelles
les esclaves étaient entrepo-

Le Ministère International Jésus en Action
(MIJA) en intersection pour la nation
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Antonio et ses fidèles ontAntonio et ses fidèles ontAntonio et ses fidèles ontAntonio et ses fidèles ontAntonio et ses fidèles ont
prié pour la paix au Togoprié pour la paix au Togoprié pour la paix au Togoprié pour la paix au Togoprié pour la paix au Togo

temps pascal pour implorer la protection de Dieu sur le
pays et l’appeler à renforcer la paix qui y règne.

Ainsi, de 19h à pratiquement minuit, le Prophète
Cephas Antonio et ses fidèles ont  imploré Dieu par les
prières et chants, l’anéantissement de tout obstacle pou-
vant empêcher le vivre ensemble et la paix au Togo. Ils
ont invoqué sa bénédiction sur le président Faure
Gnassingbé, sur les ministres, sur les députés et sur les
soldats, lui demandant de les  protéger et guider dans
leurs actions. Le prophète Cephas Antonio  et ses fidèles
ont également prié pour l’Eglise  Catholique, l’Eglise Mé-
thodiste  ou encore l’Eglise des Assemblées de Dieu. Ils
ont demandé à Dieu d’anéantir tout problème pouvant
surgir ou entraver le fonctionnement desdites Eglises.

La célébration s’est poursuivie le dimanche suivant,
toujours sur les mêmes installations, une célébration au
cours de laquelle des guérisons miraculeuses ont été
opérées par le prophète Cephas.

Fiacre

L’Africa Belgium Week
s’est ouvert mardi à Genval,
une ville située dans le Bra-
bant wallon (23km de
Bruxelles).

Cette événement à ca-
ractère économique est or-
ganisé par Africa Rise, un
organisme belge qui a pour
vocation de faciliter les
contacts entre les entrepre-
neurs européens et leurs
homologues africains et de
participer à l’émergence
économique et sociale du
continent africain.

Le Togo en est l’invité

d’honneur  Plusieurs per-
sonnalités ont fait le dépla-
cement de Lomé parmi les-
quelles Ignace Clomegah,
le conseiller économique
du chef de l’Etat, Berna-
dette Legzim-Balouki, la
ministre du Commerce et
de la Promotion du secteur
privé, et Marc Ably-
Bidamon, le ministre des
Mines et de l’Energie.

Egalement présents le
président de la Chambre de
commerce et d’industrie du
Togo (CCIT) Germain Meba
et le patron des patrons

Togo-Belgique :

Nouvel axe de coopérationNouvel axe de coopérationNouvel axe de coopérationNouvel axe de coopérationNouvel axe de coopération
Laurent Coami Tamegnon.

Ce forum économique
qui se déroule jusqu’au 20
avril rassemble des chefs
d’entreprise, des décideurs
politiques, des chefs de
gouvernement venant
d’Europe, d’Afrique et du
reste du monde. 

Les échanges écono-
miques entre la Belgique et
le Togo sont encore modes-
tes. Ce rendez-vous a l’am-
bition de créer les bases
d’un nouvel axe de coopé-
ration.

republicoftogo

jeux, des chants religieux et
du terroir, mais également de
danses folkloriques, le tout
dans la gaieté et le partage.

Cette excursion pascale
a pris fin en milieu d’après
midi avec le souhait qu’elle se
renouvèle dans le futur.

Joachim

sieurs à faire la traversée du
Lac Togo en pirogue et c’était
pour la plus part d’entre eux,
la toute première expérience
d’où la signification particu-
lière que traduit cette expé-
rience vécue.

 La visite a pris fin dans
une ambiance festive faite de

Le guide donnant des explications aux jeunes

Le prophète Cephas Antonio et ses fidèles lors de la séance de la prière

Expérience de la déscente dans le souterain
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Patrice Talon sur le franc CFA :

 La «parité fixe avec l’euro n’est pas La «parité fixe avec l’euro n’est pas La «parité fixe avec l’euro n’est pas La «parité fixe avec l’euro n’est pas La «parité fixe avec l’euro n’est pas
un handicap»un handicap»un handicap»un handicap»un handicap»

Le président Béninois,
Patrice Talon, s’est pro-
noncé  dimanche dernier
sur la question du Franc
CFA. Sans grande surprise,
il loue les mérites de la pa-
rité fixe avec l’euro, et ap-
pelle au débat quant à son
niveau.

« Ce débat m’amuse par-
fois », lâche-t-il dans ‘‘Le
débat africain’’, une émis-
sion réalisée par Radio
France Internationale. « Le
fait que le CFA soit en pa-
rité fixe avec l’euro n’est pas
un handicap. Pas du tout.
La stabilité d’une monnaie
par rapport aux devises est
un avantage», soutient le
président Béninois.

Par ailleurs, explique
M. Talon, le débat devrait

plutôt se poser sur le ni-
veau de la parité. « Ce qu’il
faut voir, (…) c’est si le franc
CFA n’est pas trop fort, et s’il
ne faut pas baisser la parité
en maintenant sa stabilité
avec cette grande devise

qu’est l’euro ».
Occasion pour lui de

revenir sur le spectre de la
dévaluation. « Cela va ag-
graver le niveau de pau-
vreté, parce que nos écono-
mies dans la zone Uemoa
n’ont pas encore un niveau
de production suffisant
pour capter systématique-
ment les effets d’une déva-
luation ou d’un ajustement
monétaire », a déclaré Pa-
trice Talon.

En rappel, cette prise
de position intervient quel-
ques jours après les décla-
rations de son homologue
Ivoirien, Alassane Ouattara,
qui soutient mordicus la
solidité d’une monnaie en
proie à des critiques tous
azimuts.

lièrement chargée avec les responsables
des deux institutions. Leur séjour se dé-
roule au moment ou la Banque mondiale
a annoncé un appui de 65 millions de
dollars sous forme de dons et de prêts.
Concernant le FMI, le Togo a signé en dé-
but d’année un accord sur la facilité élar-
gie de crédit (FEC). A la clé, un prêt
concessionnel de 238 millions de dollars.

Enfin, on évoque un possible appui
budgétaire de la Banque mondiale qui de-
vrait être soumis pour approbation au con-
seil d’administration prochainement.

Le séjour de la délégation togolaise
sera dense en discussions.

republiciftogo

Patrice Talon

OuverOuverOuverOuverOuverture des réunions de printempsture des réunions de printempsture des réunions de printempsture des réunions de printempsture des réunions de printemps
de la BM et du FMIde la BM et du FMIde la BM et du FMIde la BM et du FMIde la BM et du FMI

Les réunions de printemps du Fonds
monétaire international et de la Banque
mondiale se sont ouvertes ce lundi à
Washington. Elles rassemblent les grands
argentiers de la planète et les responsables
des politiques de développement. 

Les réunions du Comité du développe-
ment, forum conjoint de la Banque et du FMI,
et du Comité monétaire et financier inter-
national du FMI, sont les temps forts de ce
rassemblement et permettent de faire le
point sur les activités des deux institutions. 

Le ministre de l’Economie et des Finan-
ces, Sani Yaya, et son collègue de la Plani-
fication, Kossi Assimaïdou, débuteront
mardi une semaine de rencontres particu-

En 2012, la Mauritanie était classée premier pays africain
consommateur annuel de sucre par habitant et cinquième au
niveau mondial. Cet état de faits  nécessite la mobilisation d’une
enveloppe financière conséquente et en devises pour assurer
les importations de ce produit.

Pour faire face à ce problème, l’Etat, en partenariat avec
des investisseurs soudanais,  avait  lancé un méga projet à
Foumgleita, une ville située au sud de la Mauritanie.  L’inves-
tissement s’élève à 464 millions de dollars. Entre 4 et 9 varié-
tés de canne à sucres seront plantées au départ sur une super-
ficie de 5 000 hectares mais extensible à 10.000 hectares.  Bref,
après quatre années de gestation, la COMASUD (Compagnie
Mauritanienne de Sucre et Dérivés) bien qu’elle ait  déjà en-
gagé des sommes exorbitantes dans son fonctionnement, l’ex-
périmentation des variétés et les équipements de laboratoire,
reste clouée au sol. A la longue, ce  projet censé créer  plus de
4000 emplois et couvrir toute la consommation locale en su-
cre, risque de se noyer dans les eaux de l’un des plus grands
barrages de la Mauritanie : le barrage de Foumgleitta.

Mauritanie
Quand des lobbys bloquentQuand des lobbys bloquentQuand des lobbys bloquentQuand des lobbys bloquentQuand des lobbys bloquent

un projet sucrier majeurun projet sucrier majeurun projet sucrier majeurun projet sucrier majeurun projet sucrier majeur

La croissance économique chinoise accuse un rebond
au premier trimestre 2017 après avoir connu l’année der-
nière sa plus faible progression du PIB en 25 ans. Investisse-
ments, production industrielle, consommation des ménages,
tous les voyants sont au vert.  Les investissements repar-
tent à la hausse en Chine, notamment dans les infrastruc-
tures, secteur soutenu par la dépense publique qui progresse
de plus de 20% sur un an.

A cela s’ajoute la bulle immobilière qui gonfle toujours,
alimentée par la spéculation qui fait s’envoler les prix dans
les grandes villes. Le secteur du bâtiment en bénéficie plei-
nement.

Pente ascendante
La production industrielle est aussi sur une pente as-

cendante, à près de 8% d’augmentation en un an, beaucoup
plus que ce que prévoyaient les analystes.

De plus, la consommation des ménages, longtemps né-
gligée par les autorités avant qu’elles n’en fassent un élé-
ment du rééquilibrage de l’économie, répond désormais aux
sollicitations. Les ventes au détail ont progressé en mars de
plus de 10%, après une hausse de 9,5% en janvier et février.

Chine
Après une année 2016 morose,Après une année 2016 morose,Après une année 2016 morose,Après une année 2016 morose,Après une année 2016 morose,

la croissance repart à la haussela croissance repart à la haussela croissance repart à la haussela croissance repart à la haussela croissance repart à la hausse
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Algérie

Saïd Bouteflika et la succession
de son frère Abdelaziz

La dégradation de l’état
de santé du Président algé-
rien, Abdelaziz Bouteflika,
ne laisse pas indifférents ses
proches et notamment Saïd
Bouteflika, son frère cadet,
qui en aurait fait une prio-
rité.

La dégradation de l’état
de santé du Président algé-
rien, Abdelaziz Bouteflika,
dont la mort clinique est
annoncée par
Mondrafrique, ne laisse pas
indifférents ses proches et
notamment Saïd Bouteflika,
son frère cadet, qui en aurait
fait une priorité.

Selon le site, plusieurs
profils ont été passés au pei-
gne fin par le cercle de la
Présidence dont celui
d’Ahmed Ouyahia, actuel
directeur de Cabinet du pré-
sident de la République par
ailleurs chef du RND, le parti
rival du FLN créé par le DRS
du temps du général Toufik.
Selon Mondafrique, l’homme
n’inspire pas confiance tant
il demeure attaché à l’insti-
tution militaire qui pourrait
le retourner contre le clan
Bouteflika une fois arrivé au
pouvoir.

Le site de renchérir
qu’il en est « de même pour
le Premier ministre
Abdelmalek Sellal que la
rue qualifie de «bouffon du
roi» est aux yeux des cour-
tisans de la fratrie
Bouteflika une véritable gi-
rouette. Pour eux, il peut, du
jour au lendemain, redon-
ner vie à l’institution mili-
taire affaiblie jusqu’ici de-
puis le limogeage du géné-
ral Toufik et d’une brochette

de généraux dont l’ancien
chef de la gendarmerie na-
tionale, le général
Boustila ».

Toujours selon le site,
« le général major
Abdelghani Hamel, actuel
patron de la police, est un
bon candidat pour servir les
desseins des Bouteflika.
Mais, il souffre d’un handi-
cap : celui de ne pas pouvoir
mettre au garde-à-vous le
chef de l’armée, le général
Gaïd Salah qui n’acceptera
jamais de servir sous les or-
dres d’un homme bien plus
jeune que lui ».

Outre ces trois candi-
dats qui ont du mal à gagner
totalement la confiance des
Bouteflika et de leur entou-
rage, souligne le site, « Saïd,
le frère cadet du Président
représente l’option la plus à

à l’heure actuelle. « Nous sommes prêts à
travailler, mais il faut que nos collègues
soient libérés, explique-t-elle à Jeune
Afrique. Nous n’avons pas Internet, nous
sommes coupés du monde, beaucoup de
choses ne vont pas. » Ruth Leyuga est mem-
bre de la  Fako Lawyers Association (Fakla)
dont le président, Felix Nkongho Agbor
Balla, a été arrêté le 17 janvier.

La longueur de la grève et la réticence
de certains acteurs à reprendre le travail
mettent en exergue les tensions qui sub-
sistent entre les anglophones et Yaoundé.

Cameroun

La crise anglophone ne faiblit pasLa crise anglophone ne faiblit pasLa crise anglophone ne faiblit pasLa crise anglophone ne faiblit pasLa crise anglophone ne faiblit pas
Lundi 10 avril, le bâtonnier de l’Ordre

des avocats au barreau du Cameroun a ap-
pelé à une levée de la grève des avocats an-
glophones. Une invitation qui n’a pas fait
l’unanimité. Ce mouvement de protestation,
lancé en octobre, est à l’origine de la crise
que traversent actuellement les régions
anglophones du pays.

Le 10 avril, Maître Jackson Ngnie
Kamga, bâtonnier de l’Ordre des avocats au
barreau du Cameroun, a annoncé l’arrêt de
la grève des avocats anglophones et la re-
prise des activités pour le 2 mai. Cette dé-
claration survient quelques semaines après
l’annonce de mesures prises par le gouver-
nement, fin mars, en vue de satisfaire les
grévistes. Une partie d’entre eux a salué les
avancées réalisées par le pouvoir central,
mais le communiqué du bâtonnier ne sa-
tisfait pas tous les protagonistes.

D’après le site d’informations en ligne
Koaci, Eyambe Elias Ebai, président de l’as-
sociation des avocats de la Meme (Sud-
Ouest) et Harmony Bobga, chef de file des
avocats du Nord-Ouest, ont signé un com-
muniqué dans lequel ils rejettent l’appel du
bâtonnier à stopper le mouvement.

Nous sommes prêts à travailler, mais il
faut que nos collègues soient libérés

Selon eux, ce dernier n’a pas « compé-
tence pour appeler à la fin d’une grève dont
il n’est pas l’initiateur ». Pour Ruth Leyuga,
avocate du Sud-Ouest, les conditions pour
un retour à la normale ne sont pas réunies

La majorité présiden-
tielle a déjà mis en place
une centrale électorale et
pense désormais à des
stratégies qui pourront lui
permettre de gagner tous
les scrutins. Et c’est au
plus tard à la fin de cette
année 2017 que devront
avoir lieu les premières
élections, au nombre des-
quelles la présidentielle.
C’est du moins ce que pré-
voit l’accord de la Saint-
Sylvestre.

En attendant que la
Céni élabore un calendrier
électoral, la majorité prési-
dentielle a mis en place
des structures et des stra-
tégies qui devront permet-
tre à cette famille politique
de mieux affronter les pro-
chaines élections. C’est ce
qu’a expliqué le secrétaire
général de la majorité, éga-
lement président de l’As-
semblée nationale, Aubin
Minaku : « Puisque nous
croyons en l’organisation
des élections, nous avons
l’obligation de nous organi-

ser. C’est ainsi que sur ins-
truction de l’autorité morale
de Joseph Kabila, nous
avons mis en place le centre
de coordination électorale
de la majorité présidentielle.
»

La première réunion
de cette centrale électorale
a donc mis face à face le
bureau de la structure et
ceux qu’on appelle les «
points focaux ». Mais qui
sont ces points focaux ? «
Ce sont les délégués dési-
gnés par différents partis po-
litiques de la majorité prési-
dentielle pour élaborer les
stratégies communes, ré-
pond d’Aubin Minaku .
Parce qu’en même temps, il
ne faut pas oublier que cha-
que parti politique de la ma-
jorité garde aussi son auto-
nomie sur le plan électo-
ral. »

Et qui sera le candidat
de la majorité à la prési-
dentielle ? On le connaîtra
le moment venu, a ré-
pondu le secrétaire géné-
ral de cette plateforme.

Elections en RDC

La majorité présidentielleLa majorité présidentielleLa majorité présidentielleLa majorité présidentielleLa majorité présidentielle
fourbit déjà ses armesfourbit déjà ses armesfourbit déjà ses armesfourbit déjà ses armesfourbit déjà ses armes

Paul Biya, président du Cameroun

même de garantir les inté-
rêts du clan (...). Fidèle en-
tre les fidèles, l’homme d’af-
faire Ali Haddad qui doit sa
fortune naissante aux
Bouteflika est le plus indi-
qué pour créer une associa-
tion qui appellera Saïd
Bouteflika à se porter can-
didat à la succession de son
frère ».

Le Président algérien a
été victime d’un accident
vasculaire cérébral, en
2013, qui a laissé des sé-
quelles, notamment un pro-
blème d’élocution et de mo-
tricité. Il se déplace depuis
en fauteuil roulant. Durant
la semaine, le journal
Mondrafrique a, sur la base
de ses sources, évoqué la
mort clinique du chef de
l’Etat algérien.

sont en cours » dans le IIIe
arrondissement de Mar-
seille où les deux hommes
ont été arrêtés « entre 10 h
et 11 h », a encore précisé
M. Fekl.

Radicalisation en pri-
son ?

Ces deux suspects
étaient activement recher-
chés depuis la fin de la se-
maine dernière et présen-
tent tous deux un profil de
délinquants radicalisés en
prison, indique l’agence
Reuters citant une source
policière. L’un d’eux est un
converti, ajoute la même
source.

Lors de la perquisi-
tion, réalisée mardi en mi-
lieu de journée, des armes
à feu et du matériel servant
à la fabrication d’explosifs
ont été retrouvés dans l’ap-
partement de location où
les deux hommes ont été lo-
calisés.

« Une prise remar-
quable »

 Les photos des deux
hommes suspectés de pré-
parer un attentat terroriste
et donc arrêtés mardi
avaient été distribuées
jeudi dernier aux services
de sécurité des candidats
à l’élection présidentielle,
ont déclaré, à l’AFP, Ma-
rine Le Pen et l’entourage
d’Emmanuel Macron.
D’après plusieurs sources
LR, les officiers de sécurité
de François Fillon avaient
été avertis de « risques avé-
rés » sur le candidat de la
droite à l’élection présiden-
tielle

France
TTTTTentative d’attentatentative d’attentatentative d’attentatentative d’attentatentative d’attentat

«imminent» déjouée à 5«imminent» déjouée à 5«imminent» déjouée à 5«imminent» déjouée à 5«imminent» déjouée à 5
jours de la présidentiellejours de la présidentiellejours de la présidentiellejours de la présidentiellejours de la présidentielle

Deux hommes « radi-
calisés » soupçonnés de
préparer un attentat « im-
minent » en France ont été
arrêtés à Marseille ce
mardi 18 avril. « Le risque
terroriste est plus élevé que
jamais », a déclaré le mi-
nistre de l’Intérieur Mat-
thias Fekl après l’arresta-
tion des deux hommes de
23 et 29 ans. « Une prise
remarquable », a rapide-
ment déclaré le président
Francois Hollande.

Deux hommes de 23 et
29 ans, soupçonnés de
préparer un attentat ont été
arrêtés ce mardi à Mar-
seille, cinq jours avant le
premier tour de l’élection
présidentielle, rapporte
l’AFP citant des sources
proches de l’enquête. Les
deux hommes sont « soup-
çonnés d’un passage à
l’acte imminent », a précisé
l’une de ces sources. Ils
ont été arrêtés par les ser-
vices de renseignement
intérieur dans le cadre
d’une enquête pour asso-
ciation de malfaiteurs ter-
roriste, ouverte à Paris.

Le ministre de l’Inté-
rieur a immédiatement
réagi, annonçant que les
suspects arrêtés avaient
l’intention de passer à
l’acte « dans les tout pro-
chains jours ». Matthias
Fekl a également rappelé
que 50 000 policiers et
gendarmes seront dé-
ployés pour chacun des
deux tours de l’élection
présidentielle, les 23 avril
et 7 mai.

« Des opérations de
sécurisation et de déminage

Saïd Bouteflika
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L’AS Togo-PorL’AS Togo-PorL’AS Togo-PorL’AS Togo-PorL’AS Togo-Port écrase la concurrence danst écrase la concurrence danst écrase la concurrence danst écrase la concurrence danst écrase la concurrence dans
l’élite, ASCK assure sa montée au Nord,l’élite, ASCK assure sa montée au Nord,l’élite, ASCK assure sa montée au Nord,l’élite, ASCK assure sa montée au Nord,l’élite, ASCK assure sa montée au Nord,

Espoir à 2 points du graal au SudEspoir à 2 points du graal au SudEspoir à 2 points du graal au SudEspoir à 2 points du graal au SudEspoir à 2 points du graal au Sud
L’AS Togo-Port sous la

houlette d’Ayivi a pratique-
ment plié le championnat
national de première divi-
sion. La victoire, (1-0) di-
manche dernier face à
Maranatha à Womé a tué
tout suspense. A l’issue de
cette 21e journée, l ’AS
Togo-Port caracole seul en
tête avec 43 points, lais-

26e tour cycliste du TogoChampionnats nationaux de D1 et D2

En deuxième division,
malgré l’abandon en se-
conde partie pour cause
d’insécurité, l’Association
des chauffeurs de Kara
(ASCK) est assuré de mon-
ter en première division
pour le compte de la zone
Nord. Le concurrent direct,
Odalou de Kaboli a été do-
miné à Bafilo par Sara
Sport (1-0). Avec 40 points
et à 2 journées de la fin,
ASCK ne pourra plus être
rattrapée, son poursuivant
immédiat étant scotché à
31 points.

Dans la zone Sud,
c’est Espoir de Tsévié qui
tient le bon bout. Le club
de Zio a dominé sur ses ins-
tallations SNPT (2-0). Un
score qui porte le total de
ses points à 39 alors que
son poursuivant immédiat
Entente II qui était au re-
pos comptabilise 34 points.
Les deux clubs ont rendez-
vous à Tsévié lors de la der-
nière journée.

Régis

En fin de contrat à
l’OGC Nice en fin de saison,
Mario Balotelli aura l’em-
barras du choix. Si la pos-
sibilité qu’il continue
l’aventure à Nice n’est pas
à exclure, «Super Mario» ne
laisse pas insensible
d’autres clubs, comme
Galatasaray. Selon plu-
sieurs médias turcs, le di-
recteur sportif du club
stambouliote s’est entre-
tenu ce week-end avec

Galatasaray rêve de BalotelliGalatasaray rêve de BalotelliGalatasaray rêve de BalotelliGalatasaray rêve de BalotelliGalatasaray rêve de Balotelli

Argentine :
Un supporUn supporUn supporUn supporUn supporter jeté d’uneter jeté d’uneter jeté d’uneter jeté d’uneter jeté d’une

tribune à Cordoba  décèdetribune à Cordoba  décèdetribune à Cordoba  décèdetribune à Cordoba  décèdetribune à Cordoba  décède
La violence sur les sta-

des ne sévit pas qu’au Togo.
Après les évènements mal-
heureux d’Anié et de Notsè,
c’était au tour des suppor-
ters corse en France de se
signaler négativement en
s’en prenant aux joueurs
Lyonnais. Cette violence a
été encore plus dramatique
en Argentine où un jeune
supporte du club argentin
de Belgrano Emanuel
Balbo, jeté d’une tribune du
stade Mario Kempes samedi
lors du derby de Cordoba
entre Belgrano et Talleres,
est décédé lundi après 48
heures en état de mort cé-
rébrale, a confirmé une
source judiciaire.

«Le jeune homme est
décédé lundi dans la soi-
rée», a déclaré à l’AFP une
source au sein du bureau
du procureur de Cordoba,
une province à 700 km au
nord de Buenos Aires.

Quatre personnes ont
été arrêtées pour leur im-
plication présumée dans le
meurtre.

C’est en plein clasico
de Cordoba entre les clubs

rivaux de Talleres et
Belgrano que le jeune
homme a été agressé.
D’après son père, inter-
viewé par des médias ar-
gentins, il s’agit d’un lyn-
chage, car Balbo venait de
reconnaître l’assassin de
son frère, mort en 2012.

D’après la police, l’as-
sassin présumé du frère
d’Emanuel Balbo, qui a fait
de la prison préventive
dans ce dossier en cours
d’instruction, aurait crié
que Balbo était un suppor-
ter des rivaux de Talleres,
pour déclencher l’ire des
partisans de Belgrano.

La violence est telle
dans le football argentin
que les déplacements de
supporteurs sont interdits
depuis plusieurs années.
Des incidents violents sont
recensés chaque week-end.

En 2016, six suppor-
ters de clubs de football ar-
gentins sont morts dans
des règlements de compte,
selon l’ONG Salvemos el
Futbol. De 2013 à 2015, 34
ont été tués.

Difficile de trouver un
successeur à Anani Koffi.
Même le prometteur Raouf
Akanga a été impuissant
face aux Belges, Français,
Hollandais et autres Ivoi-
riens. Jusqu’à la fin du 26e

Danyi pour la première fois,
mise au vert à l’issue de la-
quelle l’encadrement tech-
nique avait promis 4 étapes
sur les 6 à parcourir.  Le
président de la Fédération
togolaise de cyclisme, l’Ho-

Mino Raiola en marge du
derby milanais pour lui
réaffirmer la volonté de son
club de compter la saison
prochaine sur le buteur ita-
lien, auteur de 13 réalisa-
tions en Ligue 1 cette sai-
son. Galatasaray est 4e du
championnat turc, à sept
points de la deuxième
place qualificative pour le
troisième tour de qualifica-
tion de la prochaine Ligue
des champions.

son contrat à l’amiable mais
celui-ci exigerait d’être in-
demnisé comme s’il était
allé jusqu’au terme de son
bail, en juin 2018.  C’est
bien Nabil Maaloul, libre,
qui fait figure de favori. La
ministre de la Jeunesse et
des Sports Majdouline
Cherni a en effet fait savoir
que l’heureux élu serait de
nationalité tunisienne.
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Pour éviter d’avoir à
payer des indemnités au
sélectionneur Henryk
Kasperczak, limogé ven-
dredi, la Fédération tuni-
sienne l’accuse de faute
professionnelle. Une tacti-
que similaire à celle em-
ployée par l’OM pour se dé-
barrasser de Michel, avec la
constitution d’un dossier à
charge. Après avoir refusé
un accord à l’amiable, le
technicien devrait porter
plainte. La séparation entre
la Tunisie et le sélection-
neur Henryk Kasperczak
s’effectue décidément dans
la douleur. Vendredi der-
nier, la Fédération tuni-
sienne (FTF) a signifié son
limogeage au technicien
franco-polonais, qui a re-
fusé la proposition de dé-
part à l’amiable. Du coup,
pour éviter d’avoir à payer
des indemnités de départ,
Alchourouk révèle que l’ins-
tance compte mettre en
avant des «fautes profession-
nelles» concernant ses
choix en quarts de finale de
la CAN 2017 et lors des
deux défaites en amical face

sant loin ses poursuivants
immédiats qui ont tous fait
des contre-performances ce
week-end. Le dauphin
Dyto accroché à domicile
par Foadan de Dapaong est
relégué à 36 points.  Le po-
dium est complété par
Sémassi de Sokodé qui est
allé battre Gomido à domi-
cile (1-0).

au Cameroun (0-1) et au
Maroc (0-1) ! L’ancien
coach du Mali est égale-
ment accusé de ne pas
avoir remis des rapports
d’évaluation après chaque
match des Aigles de Car-
thage.

Maaloul en favori
A noter que la FTF

aurait proposé 150 000 di-
nars (environ 61 000 euros)
à Kasperczak pour rompre

tour cycliste du Togo dans
le rues du Lomé, les deux
équipes sont restées muet-
tes, ne remportant aucune
étape. L’épreuve a été enle-
vée par l’Ivoirien Issiaka
Cissé. Le podium est com-
plété par  le Français Pas-
cal Bousquet et du Hollan-
dais Pijl Van Der Niels.

Cette contre perfor-
mance des Togolais semble
être mise sur le dos de l’im-
préparation par l’entraîneur
togolais, Godfroy
Anagonou. Mais pourtant,
les athlètes ont été mis au
vert dans les plateaux de

norable Dieudonné Gagou,
impuissant promet plutôt
une meilleure participation
l’édition prochaine.

Contrairement aux
autres éditions, les Togolais
avaient été mis dans de
meilleures conditions,
avec une bonne préparation
et un matériel roulant adé-
quat. Mais visiblement, ils
ont encore beaucoup à faire
pour rattraper le niveau de
leurs collègues venus
d’ailleurs.

R.T.

Henry Kasperczak

Une action de jeu

Issiaka Cissé




